
DESCRIPTION 

Quelques éléments de sa biologie : 
-Rapace diurne  
-Vie grégaire : colonie de dizaines à  
centaine d’individus 
-Longévité : 20-30 ans 
-Maturité sexuelle :  
4-6 ans 
-Fréquence  
de ponte :  
1 œuf / an  
 
-Technique de vol : vol à voile (ils utilisent les courants pour s’élever puis planent) 
-Vitesse moyenne : 55 km/h  
-Distance journalière : jusqu’à plusieurs 100aines de km 

C’est un des plus grands rapaces de France, avec son long cou et sa tête dénudés, sa collerette 

blanche (chez l’adulte - brune chez le jeune) et son plumage brun gris,  c’est le Vautour Fauve. 

HABITAT 
Zone de reproduction : 
falaises et parois rocheuses 
(Alpes, Pyrénées, Cé-
vennes) 

2,40 à 2,70 m 
7 à 11 kg 

Le Vautour fauve est une espèce nécrophage qui représente 
un maillon essentiel dans le fonctionnement des écosys-
tèmes pastoraux : 

 la rapidité et l’efficacité de son intervention sur les car-
casses limitent les nuisances olfactives et visuelles et les 
risques sanitaires, quand les services d’équarrissage clas-
siques n’interviennent pas toujours dans la journée 

 L’acidité de son estomac lui permet de consommer des 
chairs malades sans aucune transmission de pathogènes 
par les fientes : il est ainsi qualifié de « cul de sac épidé-
miologique » 

 
 

Equarrisseur naturel  

Le Vautour fauve est une espèce protégée sur l’en-
semble du territoire national par arrêté ministériel. Il 
fait également l’objet d’un plan national d’actions au 

regard des interactions avec les activités d’élevage S
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Territoire de prospection 
alimentaire : milieux ou-
verts,  jusqu’à 500 000 ha 
dans le massif central 

Comment se prémunir d’une intervention de vautour sur 
des animaux vivants ? 
- renforcer la vigilance pour soigner rapidement les ani-
maux en situation de faiblesse, 
- ramener les animaux dont l’état de santé risque de se 
détériorer à proximité de la ferme pour les soigner rapide-
ment, 
- renforcer la vigilance lors des mises bas à risque. 

Dans de très rares cas (0.008 % des mortalités naturelles de 
bétail dans les Grands Causses, Duriez et al. 2017 & 2019), 
des expertises vétérinaires ont montré que le vautour peut 
intervenir sur des animaux en situation de détresse néces-
sitant des soins urgents (mise bas difficile, adulte affaibli). 

Compte tenue de sa physiologie et de sa morphologie, le 
vautour n’est pas capable de s'attaquer à des animaux 

vivants et en bonne santé. 

Comportement alimentaire 
Le Vautour est un charognard spécialisé dans la consommation 
de chair molle d’ongulés sauvages ou domestiques 
 

Physiologie et morphologie adaptée à son régime alimentaire : 
-bec puissant pour déchirer les tissus 
-grosses pattes de type marcheur inaptes à la préhension 
-odorat faible 
-vue exceptionnelle, il détecte un objet de 30 cm à 3500 m 
 

Les Vautours recherchent leur nourriture en groupe. Ils vont se 
disperser à la recherche de charognes dans une direction com-
mune en maintenant un contact visuel avec leur congénère ; ils 
vont également surveiller les autres oiseaux amateurs de cha-
rognes (corvidés, milans, autres espèces de vautours) qui pour-
raient leur indiquer la présence d’un cadavre. 
Lorsqu’un vautour découvre un cadavre, il descend rapidement, 
donnant ainsi le signal de la présence d’une source de nourri-
ture aux autres vautours. Ces derniers se rapprochent et se po-
sent autours de la carcasse pour la consommer : c’est  la curée. Les curées peuvent être impressionnantes et laisser penser à tort 

qu’elles ont provoqué la mort de l’animal.  



... Dans les  
départements du Cantal, 

de la Haute-Loire et du 
Puy-de-Dôme 
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Dépliant réalisé dans le cadre de la mise en œuvre du Plan National d’Ac-
tions (PNA) Vautour fauve et activités d’élevage 2017-2026. Pour en savoir 

plus sur les PNA et leurs objectifs : https://www.ecologie.gouv.fr/plans-
nationaux-dactions-en-faveur-des-especes-menacees 
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Le Vautour  
Dans LE Cantal, la Haute-Loire et LE Puy-de-

Dôme 
 

Il s’agit d’un territoire de prospection alimentaire du vautour. 
Il y trouve des ressources alimentaires importantes du fait du 
grand nombre de troupeaux et des vastes surfaces pastorales. 
Depuis une dizaine d’années, le vautour s’y observe régulière-
ment avec parfois de grands groupes d’individus. 
 

Le Vautour fauve ne niche pas dans le Cantal, la Haute-Loire 
et le Puy-de-Dôme. Il y a très peu d'habitat favorable à sa 
reproduction.  

DEMOGRAPHIE 
Dans les années 1960, 
suite à une forte dimi-
nution de la population, 
seuls 60 couples subsis-
taient en France dans 
les Pyrénées.  
Environ 300 Vautours 
fauves ont été réintro-
duits entre 1981 et 
2006 dans les Cévennes 
et dans les Préalpes du 
sud. 
Aujourd’hui, la population compte 
plus de 2500 couples répartis sur 
différents massifs. Pour en savoir plus sur le vautour : 

-https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/PNA_Vautour-fauve_2016-2025.pdf 
-http://rapaces.lpo.fr/vautour-fauve-pastoralisme 
-http://rapaces.lpo.fr/grands-causses/les-quatre-vautours 
-cahier technique équarrissage naturel 
-http://rapaces.lpo.fr/sites/default/files/mission-rapaces/37/ctequ-complet.pdf  
 

Cantal 
DDT - ddt@cantal.gouv.fr  | OFB - sd15@ofb.gouv.fr 
 
Haute-Loire  

DDT - ddt@haute-loire.gouv.fr | OFB - sd43@ofb.gouv.fr 
 
Puy-de dôme  

DDT - ddt@puy-de-dome.gouv.fr  | OFB - sd63@ofb.gouv.fr 
Contacts à destination des éleveurs   
04 73 42 15 47 (horaires ouvrés) - 06 64 04 05 73 (astreintes) 

Ddt-chasse@puy-de-dome.gouv.fr 
 
LPO Auvergne  

auvergne@lpo.fr  
Centre de sauvegarde 
04 37 61 05 06 

cds.auvergne@lpo.fr 

 
 
 

Témoignages  
 

——— 
 

Luc Bevalot, éleveur en ovin viande dans les Gorges du Verdon 
(04), où nichent plus de 200 couples de Vautours fauves  

 

« Il m’est arrivé de garder des brebis mortes plusieurs jours sous une bâche 
derrière ma bergerie en attendant le passage des services d’équarrissage. 
Ceci engendre des nuisances et des risques sanitaires, surtout en plein été 

lorsque les cadavres se dégradent rapidement. Les placettes d’équarrissage 
naturel permettent une « prise en charge » rapide des cadavres. 

 

J’ai aussi une anecdote : un collègue berger avait un agneau malade et non 
soignable qu’il avait éloigné du troupeau, il bougeait très peu. Les vautours 
tournaient au-dessus et ont attendu la mort de l’agneau pour intervenir » 

 

——— 
 

Thierry Massoulier, éleveur d’une soixantaine de vaches laitières 
en AOP Saint-Nectaire dans le Puy-de-dôme (63)  

 

« Un jour je discutais avec un client de la ferme, et à ce moment, en live, on a 
vu 15 vautours décoller au-dessus des moutons du voisin qui n’ont absolu-
ment pas bougé […], et ce que je disais à ce gars c’est ‘’dans la nature en 
général un animal qui voit un prédateur, il fuit parce qu’il a peur de mourir’’ » 
 

Répartition des 
couples de Vautour 

fauve en France. 
LPO—Grands Causses 


